DISCOVRS DE 

L’ENTREE DE TRE SI L- 
luftre,T rcfpuilTant,T rcfchrcflicn, & T reP 
Tiifloricux Prince Charles de Valois neu- 
uiéme de ce nom Roy de France en fa trefre- 
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DISCOVRS 
a t' B N r B Dr n_o T r s S‘ 

chrefiien Cfj4rl:s neufuiéme y en fk ville de 
ioen t fdiSle le Mardj xtij . tour de 
Imn* 1 j 6 

Près que le Dieu tout bon 
& pitoyable eut regardé 
d Vn œil paternel fà France 
defolécjluy enuoyantre- 
os de fès troubles, calamitez, & guer- 
:s-ciuilcs,.quirauoyét prefquc réduite 
néant: il iufeita vne vertu & magnani- 
üré (âge, &c chenue au cœur de noftre 
.ay Trcfchrefi:ien,pour ranger fes fub- 
:6lz en ordre politicq,& les confèruef 
1 paix hcureufe.Et n eft de merueillc fi 
^ntre la prefumptueufe oftentation 
)ieu par vn Roy adolefcétavoulurc^ 

A ij 
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-ftaurer les ruines d Vn Royaume fî ri- 
che &: fpacieux qu’eft celuy de France: 
car à cela peut fatisfaire l’opinion Poe- 
tique qui fait les Roys côpaignons des / 
Dicuxjayans en leurs Royallcs pcrfbn- 
nes engrauée la fplendeur & marque'- 
naïue delà gloire d’iceux. Et de fait auC 
fî,à parler theologalcment, les Roys 
foyétilsieuneSjOU d’aage, mcfmemcnt 
font appeliez Dieux, par ce grand Pial- 
mille, duquel Dieu cfiagea la houlette 
en Sceptre, &lc Chappeau rural en di^«r 
dcfmc Royal: car en leurs faces efi: enj'- 
prainte & reluit vne maiellé DiuineiEç 
’ là ou quelque curieux voudroit conte-* 
fier fur l’aageiuuenil : Que n’a fait^ ic 
vous prye,Iolîas éleué Roy en l’aagéde 
huidt ans? n’a il pas-rcftauré entiereQFict 
les ruines d’Ifraël,f eftably le (èruiccjdi^ 
iiin en fi pureté, Ôcdonné reigleméc 
Sénateurs delà iuftice? lolias quoy?n'â 
il pas fait de mcime ? Que donc 


D’amoindrifle la gloire de mo Roy, par 
Ce que la Dluine faueur qui Ta doüé de 
toutes perfe<Stions & bones parties fait 
refplédir en luy(comme en tous autres 
Monarques) les marques infignes de fà 
Maiefté glorieulè. D ailleurs, venons à 
Côfidcrcr que toute puiflancc & domi- 
nation eftorddnec & eftablie de Dieu, 
à laquelle il faut obéir , non feulement > 
.pour la crainte,ains pour la conlcicnce: 
-d’autant que quiluy refifte, contredira ^ 

la volonté Diuine. 

- % 

Or donnans fin à celle digrefïîon,no- 
fire defleing tend à vous difeourir que 
, jiollre Roy Trefchreftien armé de lafà 
. ueurcelefte, ôc parlepouuoirdeceluy 
-qui peut tour,ayant pacifié les deux Ar 
r jnées, fachemina à la ville de Paris , de 
j“^aquelle ayant reiglé &compofé l’eftar, 
^'ifit Entrée auec toute magnificcce cil là 
i ville de Rouen: & à Ibn retour pourfuy 

,;c- 


t 


uant plus outre le propos delà Royaile 
deliberation, marcha contre là ville de 
Trby e,en laquelle il fut trefmagnifique 
mentreceu . De là apres plufieursdi- 
feours ,1a Maiefté entra en là ville de 
Dijon auec accueil trelTumptueux, co- 
rne il affiert à là grandeur: puisiflude 
celle ville Rdyallc,il entra à Mafcon:& 
fut reçeu des Ckoyês & Bourgois, d’i- 
celle Cité au mieux qu il futpollible, 
félon les reliques des infortunes paflez- 
SuccelTiuement,là Maiellé trefchrellie 
ne félon Tinllitutio & arrell de fon pro- 
posfortit de Mafcon,& pour fachemi- 
ner en fa ville de Lyon,mota fur vn Ba- 
lleau lumptueufement bally & mailbn 
né, ayant en fa pouppe vn Dragon ailé, 
à gueule flamboyâte,d ’ingenieulc llru- : 
âure & édification : fur lequel auec là 
CourRoyalleil arriuapres de Lyon, 
logea en la maifon du Seigneur Guil- 
laume T elle, vis à vis de Hile. 

Quel 
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Qi^Iques iours apres le Roy trouua 
bon de voir, (ans pope, (à ville de Lyon, 
& logea en rue de S.Iean. Or le Mardy 
rrczicmc iour de luin la magnificence 
de fon triôphe préparée , fa, Maieftc fût 
vciic en vn logis appareillé , pour veoir 
î ordre des Seigneurs des Nations, Offi- 
tiers defàIuftice,Citoycs&Bourgeoys 
de la viiledeiquelz allerét au deuant de 
(âdiéle Maiefté Trc{chrefticne,laquelle 
ilz (àluerenr,& carcflerérauectreshum 
ble reuerence.Er comme ce Monarque 
trefilluftre en fa iuuenile vertu eft pro- 
pofé pour naïf exemplaire de Royalle 
excellence : ainfi , félon fa. generofité 
Royalle , il les veid d Vn œil fort fàuo- 
rablc & gracieux.En (orne, toute çefte. 
Ffchc aflfemblée paflee oultre deuant la 
âce du Roy, elle fè rangea en ordonan- 
:c, & facheminant" au retour , pour ac- 
rôïnpàigner fa Maieftc, tint Tordre qui 
Fcnftjÿt: 

RRE 


Remicremcnt marchèrent les 
Seigneurs Luquois , auec vnc 
magnificêce eftimable,& télic 
quifenfuyt; Au deuant d’iceux furent 
veuz fix petits Pages mores/ort beaux, 
& de meilleure grâce à nue tefte, vertus 
de furcoc ou iuppes à l’antique d’vn fin 
(àtin cramoify, diapré de paflemes d’or, 
portans chacun vne fort grofle & riche 
chaine d’or cntrelartec au trauers du 
çorps.De ce gracieux accourtrement la 
carreure des efpaules finiflant en riches, 
fleurons foriettez , (ortoyent manches 
d Vn riche crefpe enrichy dor d’vne fort 
bonne gracc.Les chaufles de ces gentils 
Mores furent de velours noir à la Gar- 
gafque , & les Botincs fort mignonne* 
met chauflees, iufques à demye iambe^ 
Quant aux Seigneurs Luquois,}eur pa- 
reure fut telleillz furent vertuz de cafa-» 
ques de fin velours noirj& porterêt ro-, 

bcs de velours de mefine couleur, mar* 

cberent 


chcrenc auec graiiiré louable deux à: 
deux,ayât chacun râgdefHits Seigneurs, 
deux laquais portans chaufles ôc pour- 
point de fin taffetas blanc, brodez ôc 

enrichis de Coyc incarnate & bleue. . 

« 

Apres marchèrent les Florentins^ 
ayans les plus grau es ôc aagez pour- 
points ôc chaudes de (àtin violet, cnri- 
chys de broderie exquife , faye ôc robe 
de velours noinôcles plus ieuncs furent 
parés de mefme accouftrement , hors 
mis qii’ilz portèrent Cappes de velours 
aoir, doublée de taffetas violet. Au de-r 
Liant de chacun rang de ces Seigneurs, 
îftably de deux à deux,marchcrét deux 
aquais ayans pourpoints'ôcchauffes de 
àtin blanc diaprés de broderie, de cou«» 
cur iaune ôc violette. 

Apres marchèrent les Milanois, ve- 
lus de fay csôcrobes courtes de velours 


noir, enrichies de gros boutons d*Or, J 
ayant chacu n vn laquais deuant {by,ve- 1 1 
ftudcfatinblcu,& portant bonnet de M 
velours noinauquel eftoit pofé vn plu- fl 
mail de la liurée & deuife du Roy, . fl^ 


S VB S E QjyEMMENT mar- 
chèrent en leut ordre accouftume les 
feigneurs Allemans, vertus de (ayesde 
velours noir,& portas manteaux de fin 
taffetas noir,bandez de velours de mef- 
mc couleur, &chappeaux de velours 
noir auffirayâs leurs laquais vertus dac 
coLirtremens de fatin iaune , floquâs de 
taffetas noir de fort bonne grâce. 
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Puis fuyuoit le grand Preuort,veftu 
de fay e de velours noir,& portant nw 
teau de damas noir,badé de velours dei 
mefme couleuriauec fa compaignie re- 
uertué des hocquetons de fa deuife. 

"'T Apïd 


. 
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«• 

b 




Apres luy le Prcuoft de la lufiicc or* 
dinaire fut veu,aucc fes gens* 

Marcha en apres le Prcuoft des fer- 
gens de la lufticc Royalle criminelle, 

Î )orcant riche acouftremenc , & ayant 
es gens de fa compaignie rcueftuz de 
hocquetons bleus , brodez de blanc & 
incarnatdefquelz furent fuyuis des fer- 
geans de la luftice Royale ciuille , por- 
tans leurs baftons femez de fleurs de 
liys d’Or,cn champ d’Azur. 

m. 

~ Et fucccflîuement marchèrent met 
fieurs les Ofilciers & lufticiers Roy- 
aux ; En premier lieu les Greffiers de la 
Senefchaucéc , apres lefquelz vindrent 
mcflieurs les Efleuz en leur ordre Sc 
rang accouftumé. 

•T 

En apres marchèrent monficur le 
Prcftdcnt du fîcgc prcfidial,eftably par 

J9 
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fâ maicfté en fi ville de Lyon,monfieur . 
leLicutenantj&monfieurlc Conferui' 
teurdes priuileges des foires , lefquels 
furent fuyuis de mefsieurs les Confcil- 
1ers dudidfiegeprefidial. . 

■ k:; 

La magnificence de ces Seigneurs '' 
pafiee, le prefenta la compaignie deS: 
Gardes eftablis par fi maiefte trefehrea^ 
flienne en fi ville de Lyon,compaigniip 
petite, mais à la vérité dVne gentille grjte 
ce, portas les vns colets de velours blalël* 
& les autres de Marroquin de mefmài 
c6ulcur:& chauffes & pourpoint de 
dn blanc , enrichis de broderie de Iby^ 
incarnate & bleue. ^ 

r 

-.Cefte compaignie pafféc,vindrent eiÈ- 
rang meilleurs les Bourgeois , &nptaftf- 
^ blés en la cité, apres lefquelz marcherâ^' 
huiét tropettes de fi Maicfté , lefquel jc > 
a la porte de V aifi comniencerct à 



lcr vne fanfare moult melodiciifè. ’ 

i. 

i Et apres iceulx en moult plaifânteôc 
>clle ordonnance marcha le Capitaine 
les cufans d’honneur de la ville à che- 
It^hportat pourpoint & chauffes de fa- 
in blanc, colet de velours blanc & m.an 
ôau de velours noir . Mais les enfms 
l’honneur Lyonnois furent diaprés d’v 
ic parcurc gentilc, portans pourpoints 
chauffes de farin blanc , & cappes de 
^n velours noir doublées de fin taffetas 
[jpler,ayas leurs capuchons enrichis de 
boutons d’Or, leurs bonnets aufsi 
^ent de velours noir,enIaffcz de gros 
Qirdons d’Or & de Perles , aucc plu- 
É^rts-dçlaliurée du Roy, & leurs la- 
jUais vertus de leurs liurées.Et lors que 
j;ftc genercufe compaignie paffa,fut 
i^orgé parles gueules d’vn grand nô- 
pc de Canons braquez tant au riuage 
% riche ôc fuperbe bartillon de S.Iean 


que dans la fbrtcreflc<Jiceluy,vnbmyt 
d*allcgrcfle grande,lcquel fut rcfponda 
par les pièces pofëes au Chafteau de 
Pierre Sife dVne fore bonne grâce, de 
forte quil icmbloit que la Terre & l’E- 
au refonantes EefiouilToyent auec le* 
Ciel gracieux de la venue d vn Roy rat 
cxêellent: la Maiefté duquel fut plu^- 
fieursfois fàluce d’vne & d’autre parc 
par les mefines Canons. 

i7 


Apres iceux marcha le Capitaine 
chef de la ville de Lyon, vertu de poup^‘ 
point de fitin blanc, colet ôcchaufles <îè{ 
velours blanc, & manteau develoufs' 
Doir:& apres iceluy meilleurs les Efchc^ 
uins de ladidte ville, vertus de robes dc‘ 
fotin noir,làyes de velours noir,& pour 
points & chauffes defatin bleu: & fuy-^ 
uis de plu (leurs notables & anciens dï* 
celle Cité. ‘V ■ 

• Vindi, 
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Vindrcnt fubfèqucmmcnt Monfieu r 

le Sénéchal de LyonjMonfieur le Cote 

de Bennes , & plufieurs autres illuftrcs 

^igneurs. 

* 

• 

i. Succefsiuement marcheret les Am- 
fcalTadeurs des Roys, Princes & Poten- 
ces eftranges , auec lelquelz furet veuz 
deux Euefques. 

® Apres marchèrent les cent Gentils 
^mmes de la maifon Royale, Icfquelz 
forent fuyuis de quatre Hérauts d’Ar- 
B|es reueftus de Colles d*Armcs de vc- 
feurs violet, rehaufle de riches fleurs de 
lÿs d*Or. 

l* Apres iceux vindrent en rang deux 
Officiers du la maifon de fa Maicfté. 
pprtans chacun vne grofle mafled’Or 
^rc riche & fumptueufè. 


Vindrent en apres meffieurs les Ma- 
rcfchaux de France, monfieur le Com- 
te deSauIt, Lieutenant pour fa Maiefté 
au goLiuernement de Lionnois, fous 
monfieur le Duc de Nemours: &mef 
ficurs les autres Cheualiers de l’ordre 
defadide Maiefté, diaprez de fort ri- 
che pierrerie , aucc leurs coliers de l’or-» 
dre riches à merueilles. • 

A la fuyte défi excelléte compagnie 
marcha monficur le grand Efcuyer,pa- 
ré d vn riche accouftrcmenc , & monté 
furvn chcualbeauà merueilles, capa- 
raifonné de fin velours violet , femé de 
fleurs de Lys d’Or fans nombre, ; 

Vint en apres mofoigneur le Conncr 
ftable,marchant fcul^orné d Vnc pierrfc^ 
rie efinerueillablemét riche & precieâN 
fo, portant le Glaiue Royal nu deuan^ 

fà Maiefté, ; 

» ■ 



Apres iccluy marcha le Roy TreA 
chreftien , non moins illuftré de perfe- 
Ûions & vertus, que de port-Royàl , ôt ^ 
pareureexcellenteicarfaMaieftcfutvc > . 
ftue dvn.accouftremenc de fin velours 
verd , ( figne euident de fa floriflanre 
& iuuenile vertu ) tout enrichi de bro- 
derie de fil d’Or & d*Argent,diaprce de 
mainte pierre prccieufe d’exquifè va^ 
leur,portantchappeau ila Royalle de 
tnefine parure , enrichy d Vri plumail 
blanc, & verd,& les bonnes fort exquis- 
fis & riches. 

Sa Maieftc Trefchreftiéne fut fuyuiè 
de Monfeigneur le Dud d*Orleâns, 

Prince parfaitement beau, & promet- 
tant vnefpoir de toutes les illuftres U, 
bonnes parties domeftiques au fàftg 
Royal de France,veftu d Vn accouftre- 
ment de velours ciramoy fi rouge, à ban „ ÿ ^ 
des de broderie de fil d’Or & d'Argcni^:^ 
diaprée de pierres precieufès,les chaiiC ^ 
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fcs ôc chappcau de mcfrne parure. • ’ 

Ce Prince Royal fut fuyui du Roy ^e 
Nauarre,paré dvn accouftrement dé 
velours cramoyfi rouge , broché d’Or^ 
& rehaufle de broderie d’Or,ayâcchaàf 
fes & chappcau de mefinc eftofFe. 

Apres ce ieunc Roy doué dVne bcaih 
té éc grâce admirable, marcha Monfei^ 
gneur le Reuerendifsime Cardinal dé 
Bourbon , apres luy Monfèigneur k 
Prince de la Roche fur-Y on, monfieué 
de Monrpenfier, Monfieur le Duc cfe 
Nemours,Monficur le Duc d*Aumal- 
Ie,fuyuis dvn nombre infiny de grands^ 
Seigneurs & Gêtilsjiommes dont le te 
cit neferuiroit icy que d’ennuyeux dÿi 
cours, & facheufe ledure. 




A TArricre garde vint lâ compagnie 
des Archiers de la garde de fà Maiel^ 
^ fort belk ordonnance, apres lefquc^ 


I . 

ic 


Hiruint vne multitude de peuple 
çablc. : 


admi- 


' Sa Maiefle donc en tel ordre marcha 
iuiqucsàlaporte de Vaife, en laquelle 
îpparutvn portail d’excellent artifice,r 
dontle difcoursCenlliit: 

Le Portail de Vaife fut conftruic à double eftage^ 
Koudenu par quatre colomnes (allàuoir deux à dex- 
tre,&deux àfeneftre) d’Albaftrc, enlaflces de ra- 
incaux d’Oliue , au Ibubaflcmcnt des deux pofècs au 
côftcd’extre , furent portraidts deux vieillards à dex- 
fte & (cneftre , tenans chacun vn liurc ouuert ci 
lpains,& au milieu d’iceux en l’enfonceurc du carre, 
Vn PhilôfophccôpaflàntvneSphere qu*il tenoit en 
x^in,& à fes pieds furent gilàns pluûeurs liures. Au 
l^ncftrefbubaflcmcntdvnc & d’autre part appart- 
ient deux Philoibphcs de maintien grauc , portans 
diacun vn liure fous leurs aiilclles , & au creux de ce- 
^bafevn autre Philofophc faifant oftentation de* 
ibains , Sc plufieurs liures à fes pieds .^Qrnnt à l’cftat 
&s colomncs,clles furent d’ouurage Ioniquc,cxqui- 
(èment clabources,& dcrçftofFc cy deflus difcouruc, 
(ÿans leur. cnrichifîcmentdeBafe,Chapiteau,Arqui- 
touCjFrife & Corniche fort bien colorc,& de relief: 
ÿ en l’cn^onceure ou derrière de celles du cofte dex- 
tfe fut portrait en fà niche Francus arme, portant (à 
pionne en main,& au dellus de fon chef en vue ta* 

^ Cl 


■ pMr 

ble d’«tcntt,furent efcrîtes ces paroles: 

Francus Hedboreus Franciam dixii^ 
Carol us inuioJatus iuftè fouet Frâciâ^^^ 

' '•i*- 

Au delTus de cefte cnfonccure , & en (à Niche fijf ' 

portraite l’effigie de Galathes portant fa Coronne 
itiain feneftre,& Vn ^rc defbendc en la dextre: & an , 
deflus de luy fiit ce diélon eferit: 

R. Galathes Hercules fit nomen 
C^rolus ix.fœlicitatem dac Galliî 

fin l’enfonceurç des deux Coloncs du cofte fen^ ^ 
^re plus prochaine du roubaflemenr, en fa Niche fi 
portrait vn Roy portant coronne en main, & aQ de 
de fon chef en table d’atfciue fut eferit ce dido 

. R. R H E M V S Rhemenfès créai 
' Carôlus facrofan£l. pios amat Gai 

Au defTu» d’icelle & en fa Niche fut portrait 
autre Roy tenant fa Coronne en mainfcneftre,&j 
dcxire fur fbn eftomach,tenantcôtenancc deperfoj 
ne admiratiue,&audef^s defon chef furent eferitj 
en table d’attente les paroles dont la teneur f enfuj 

R. BelgiusBelgicamonerat, 

’Carolus ix. honorât GalL 



Lavouftcou arcdu,portailfut(ouftenuc par deux 
I . ^cs pillicrs quarrez enrichis, & en Tare dudit por- 
'Teruanedepremier eftage, furent portraits deux 
onnages vertus de Toques roy ailes à couleur d’Ef 
. me rouge ,1e rebras dvn taffetas royal fera c de 

f rs de Lys d’Or en champ d’Azur.Ils furent repre- 
^ ezcomméafljs, & prefentans chapeaux d’OIi-j 
wfvnàl’autre.Celuy quioccupoit le cortc dcxtre„ 
W f^loitd’aage moyen, & auoit fon manteau Royal, 
Nauircs d’Argent : mais ccluy qui tenoit le; 
fenertre , efloit ia chenu & plein d ans , toutcî^, 
êis vigoureux ; & auoit fa Toguc femee de Lyons ' 
-C^gent. Au milieu d’eux fut pofee vnc table d‘at- 
icnic enrichie de fucillcs d’Oliuc, en laquelle cftoycc 
^Hpts ces vers: 


i. (IwlmWdchvtt^tnmvHfortailfmclme, 

■ Chdcun de ces vtetsx f^js admirons u ^éndeur, 
iÇKluusUs du Cul venu d'vue réce Dimney 
"^•ur le mende deuer fy rtm^$r deitn fuur, 

. Pftplttscelejhs hiem Duueufauledumeur, 
\ fleur de tes ans rend celle du Lys heur eu fl: 

ta mere efl rertUyt^ du mende C Htnneury 
rcfej ce threflf : 0 fûe ïejms ^tiyeufi. 
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U dértùs de cefte Table d’attente furportrait vft 
nt ailc,prcfentant d’vnc 6c d autre main, chap-î' 
X d*Oiiuc, & aux deux anglcts cfpargnez par Id 
bernent des deuxperronnages fufdits furet poi> 
s dVne &'d’autre part deux Anges rtirmarchans 
hces d AnneSj& tends chacun vn flambeau ren> 
“ C} 
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uerfc contre-b4S,& rameaux d’Oliuç^ 

Au milieu dereftage de dclHis fut rcprclcnt- 
ftont feneftre Pieté , veftuc en Nimphe , ponant 
main vn cœur embrafe, 6c flamboyant ; & à dei 
Iuflice,tenant fon glaiue en main de la dextre, de 
quelle pendoyent deux Balances. Au milieu de 
deux vierges ont elle pofees deux Colonnes,!’ 
d Or & l’autre d’ Argent , fondées fur leurs foubauci 
mens carrez , & enrichis de moulcures , entez fu/fô 
corps de Difcorde,reprefentee par vne vieille hyd 
fc,accablee,& rechinantc vne horrible grimace i 
refte, reueftue à la ruftique , & ayant le col ento 
d‘vn Serpent, Aux replis delà robbe fut eferit: 


Difeordiavida, 

Quant aux deux Colonnes, elles finiflbyet en J 
carréGeomctrique,5< au deflus fut pofee vne.Cor 
ne Impedalle apparut auflî vn Efcritcau de t 


teneur: 


PietatCj 


, .A cofltc dextre dudit fécond eftage, enrichi dct 
Pillaftres, Arquitraue , Frilc, & Corniche, app 
dans là Niche vn Roy oflant la Coronne de fon c 
à demy , & à fes pieds vnToreau. Au deflus d’icc 
fut poic dans là Niche , vn autre Roy , tenant fa 
ronne en main feneflrc,6c vn Eicarre en la dextr 
Au fcncflre colle du mcfmc eflascfuc repref 


1 




I 
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TuRoToftanc à demy fa Coronne de Ton chcf:tenat 
VQcnnncparlanuin, Icc^uel il carcHoic . Ccluy qui 
iiicpoféau dellus de luy,portoic fa Coronne en main 
lbicilrc;& en la dextre vn liurc. 


, frontirpice fut veu vn Roy radieux, monté fut 

^^t!bartrainé par quatre cheuaux ylhels, audclTus 
'^uy vn cfcriceau de telle teneur: 

Soli Carolo. O. M. P. 

u deflus du irontilpice 5c amortilTcment du le-' 
d edage, cnrichy de pentes de fruitages cntrela£> 
fans les armes Royalles^&dcTcendans d vne de dau- 
trepart, & donc cftoyent enlalicz les Efcuflbns qui 
üurnt mis au deflbuz,furenc pofées au lieu plus haut 
Sc çminenc les Armoiries du Roy noftrc Sire, à fene» 
Are plus bas celles de Madame la Royne (à merc,& i 
deicre celles de MonTcigneur le Duc d’Orlcans. 

S ^ 

. 1Cetpeâacle,i la vericé,recommandable,& cTin- 
, du^ie ingenieufeyfut alTcz longuement contemplé 
par^c Roy, lequel en fin marchant outre entra dans 
jagorce de Vaife,cn laquelle il trouua Mefsieurs les 
JSd^etiins de Lyon reueflus comme cy de (Tus nous z- 
■ déduit: lefqucls ayans trcshumblement (âlué fk^ 
A^cflé auccreucrence condigne,luy prelcncerent 
^ J’oeflc de fin drap d’or fiizc,cxccilemracnc riche, 
fàil^n Oualle , ayant fixcolomnes Royalles'lèmces 
de llcurs de Lys d’Or en champ d’Azur , & au deflus 
Itt^oipc fo uftc nu auffi ^ ^ colomncs;fous lequel 




Ce Roy trefchreftien marcha iuf^ues au Roc cbmpo- 
fc par lartificc de nature, affis près de la porte de 
Bourg-neuf, & là fut conftruit vn Théâtre Ipacicut, 
moulcforîetrécnplaccjlcquclcutle deuât de fonfou 
baflèmentbafty àlaruftique.Aupourpris de deflùs 
fort amplc,appârut vnc prairie fort délectable , &au 
milieu d’icellc la fontaine de Parnafe,icttât eau plan- 
tureufe.En icelle prairie fut veu Apollo tout jeueftu 
(àrantique)daccüuftremét de fatin blanc , enrichy 
d’or,coronné de Laurier , & tenant vne Lyre en nuin 
& lequel failânttreshumble reuerence àlàMaie/tc, 
profera vnc harangue diferte, exprimée par les vcfs 
fuyuans: 


APOLLON AV ROY. 

Trtnce que te cegnty plus que mty relulpnt^ 
TÎus que mtjf fieurijfauttplus de hiens produi/anty 
plus grand cr plusparfuiR^en ta ieunejfe hUnde, 
Qm miy-^qui apres toyjfûts lumière du monde: 

Moy qui fuis j€p$Uon,à qui rien neji couuerty 
^ qui de ton deflin le per et ef orner 
£t qui de toy deuantauois la cogMiJfanee 
Qw de pn^ immortd ta gandeur eufi naijptnce: 
Crty mey key^quet auois J$njr temps a dimné 
Hue Urs que France auroit vn Charles ceronne 
le nombre parfait des filles de mémoire 
,j/fttamdreit de ce nomiacctm plie la gloire 
SereitUrs des Franceis.Car accomply ce Prince 
tfeureufe dejfou^ luy rendrait to ute Preuince, 

Mi mit CT" mis ftis grand il proit Jurmmm/i 


*■ 
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6. P^Muers fur titul^ys rtnmmP» 

V • , ilmtit fur le firent telle Mdiefé peinte 

premier alori le. vice en auroit et Mme, 
r yënfiOÂnt deuant luj fi qm le hanniffant ' * 

I J Çtux qm le receurejent U Jèreit puni faut, 
t ‘ ?4r Ihj U JîecU â'Or en France teumereit, 

' ’ïtauecluy ceujiours il J fèieurnerett, 

I jj^injidetey iad^ ma pdfole prephette ' ' 

|r ' ( l{tp Charles ) predtjcity qui ejl ores parfaite, 

"" \ Carneitfitme du Nom,mes neuf Sœurs tucemprem, 

^ , 'fie mieux' Pelles ajme'yles Sciences apprent, 

Etfint de r ^/fage d'Or les riche jfes cognues 
Farluïlice Crpi Sœurs peur tej du ciel venua, 

ZeJqueUes dans Lyert tu verras reuerèet 
Æt pour te receueir O* ajmer préparées: 
a en toutes feu auec fi plaijànt appareil, 
ilm mtrite le Zjy qux ri ha point fin pareil. 

^ Eeau crgtandtes fithie^ls Causent bien Jêeuchotfir, 

- Maûde Facheuertelils nenteuleloifir. ' 

Jamais peuple ne fut en paifible cité ^ 

Jen prince tant aymantiPaije tant incité, ‘ / 

Tour le veeir (y P auoir comme le Lyonnoie 
J>euotaéebeir.Car(commeiecognois) 

^ tyfsifiiiamaü du Ciel Prince ne defiendit, • - 

jpue tout que toy heureux tout finfiecle rendiff: 

Sus donc tddes doBes Sœurs, ce Prince faluex^, 

Sa grandeur auec mey chante:^, ; O' It lout^j 

f ' 

' apres cefte çloqucnce proccdcc de la boucfic 
rApoIlon,lcs neufMufes d’cxccllcntcbcauté,richç- 
ncoc vcftucs & de diuerfe fonc fclon la dilpoûtion 
: ' D ' 


h: 



Poétique, à laquelle ( pour cüîter prolixité dViiblif- 
eufe narration vous ptaïïc auoir recours )arsi{^l^ 
diuers fieges en vnTheatre bafty enperfpe^îiiué* 
Icuant mignonnemefen deerez de Porphirc iu( 
au fommcc du Roc naturel: commencèrent il 
donner de fort bonne grâce leurs inftrumcns 
eaux diucrs:& à cefte mélodie s*adioingnit vne ^tte 
harmonie de Muficiens , pofez en la concauité'dudic ^ 
Thcatrefupericur, Icfqucls defgorgcans voix 
dieufes , chantèrent en Mufique excellente le 
que fuiuant. 

^ t': i- 

chante du fiecle d'Orles V'tumts itueturs^ 
lyintrtJgenerettXychanteüheurdesGauloySi ^ 
Francs de crainte des Leups Us ^ÿneaux firent Jèhü 
C ar en fiùnt éhonté la Paix fer aUsLttx, ^ 

- Cy apres tu vaudra* mieux tn ne valoîs^ rj'. 

l(iche d'vn ieftne ^y ta de mœurs tout chenu: ; • 

J)y donc U receuant ; O charUs de f^aloys, 

Mon Prince , O StecUd’Or,tufiis U bien venu» 

Iceluy Cantique finy,lesniefmes Muficiens endi- 
ucrlès fortes d’inllrumens efpandirentvn fon mer- 
ueilleulement deleélable , qui donna grand pl^lùrà 
l’oreille de ùl Maieftc. 


Ce ipedlacle agréable cofiderc allez bonne 
là MaieHé parïànt outre entra en la Rue de Bon:^ 
neuf, laquelle fut toute couuerte de ânes FutÜjncS 
blanches pour contregarder fa Maicfté de la chalc^, 
& CS cordes qui feruoycm deibuftenement auâxcés 

Fucaincs. 





tre. 


'giaines , pendoyent de bonne grâce & en abondant 
CS EfcufTons & Armoiries , & deoifcs de fadirc 
'cfté : d’vne part les Armoiries de France , & de 
, les deux Colomncs cncrclairces & corotïnces 
la deuife , Ptetdte cr fuffitu. Et durèrent ces ten- 
n mefme cnrichilTcmcnc , iufques au Portail de 
t lean , appellé Porte froc. 

Roy donc'en'fin paniinr au milieu de la Rue 
ourg-neuf, dit lepuys de la Sal,&là fut édifié vn 
atre cfleue à quatre pillaflres carrez à mode d’ ou- 
e Corinthien,à double efiage^aubas ôc foubalTe- 
t duquel furent portraits troys Roys veftus'àla 
aile antique,efffayez,& aduiftns vn Sénateur ou 
ofophe fiechy fur vn genoil , Sc ayant le bras fe- 
e appuyé fur vn coifsin de velours verd, qui leur 
droit vn liure eferit. Au derrière d’iceluy fur 
ait vn homme efcorché , portant fa peau fur fes 
lies, dç regard fort hydeux, & au dcuus,de cefte 
e fut clcrit ce qui s'enfuit: 

arolus ix. Dicæo Draco & Sifàn- 
ics ob violatam Eunomiam pœhas 
uunr. 

dextre code du mednc foubaflement fut por- 
lerbetus reprefenté par vn Animal môdrueux, 
peau de Léopard , deux tedes de Chien, Scvnc 
opard toutcircuy dedammes infernales. Au fe> 
, furent empraimes les trois furies infernale^ 



Pour Umondeauec toy ugir (y-^cuHeraer, 
Suiute de mes Sears , Psese'y Pdtx, tUmencV. 
oi/èruer itferay tes faintes Loix en PrAnce^ 
ii^ut/eedPuny detdnt O' tantèCexces 

f dit é tels Julietls cejie Hydre de Frétés» 
Jem*eshr4»ledejtdy mtn e^ee i'dpprefie 
tien fu'd en dit J>lujîeurs ^ouf U rendre pinf te^ty 
lit ftur mettre en ta mam mm e^ertreJÎHjle 
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j(efftdnt fkr Utu^vn %tm ejuttatU O' rAujle, 
TrembU^me/chanstrmhUzj» car uns Us pbffm% 
r$Ht la parte des bons prmt exterminez,. 


\* En la Niche du cofté dextre de ce Tcatrc fut peint 
^n peefonnage robufte,defpouiIlc iufques au bas de 
ip poitrine , lequel eftoic fouette par deux enfans à 
poignées de verges , &qui apparoiflpit moult naurc 
par les coups orbes defditcs verges. Au deflus de fon 
jhef ce di(Ston fut eferit: 


i Carolus , qualis in authorcs mali,hic 

I Phalifcipucrifignanc. 

•* 

r Au cofte dextre , fut reprefente en fa Niche vn Phi- 
^fbphe afsis, ayant vne chaine pendue au col,laquel- 
||c s’eftendoit iufques au cold’vne petite ftatuepor- 
»j|ant vn flambeau , laquelle effigie il tenoic en fa 
'^ain,rœilladant ententiuement. Iceluy Philolbphc 
^pftouppoit fon oreille du doigt indice de fa mainfe- 
Peftre , & au deflus du lîege de ce graue perfonnage 
•furent portraits plufieurs liures dans la Niche ageu- 
fezpar ordre , & à fes pieds plufieurs efpars aufsi. Au 
deflus de fon chef en Table d’Attente fut eferit ce qui 
Venfuyt: 


Carolus ix. iuftifi. Ægyptios vult 
Judices. 

^ Or au fécond ôc plus hault cftage fouftenu de qua- 


trc petites Colomnes, fut portrait vn iîege ludicîal 
couucrt de la peau d vn vieillard cfcorché , duquel le 
chefparoilToit en bas vn peu releuc,aifc à voir,ü qu’il 
fembloit prdquc fouftenu de la peau de fes deux 
mains. D ailleurs , fut portrait vn Roy , monftram à 
vn Sénateur vn Philofophe ce Tribunal auec ligne 
de grande oHentation , Et au delTus furent eferites en 
vn tableau les paroles dont la teneur s’enfuyt: 


Rex Camby fes Othani fie patris tui . 
Sifannis iniufli pellis hîc cft , fède . 

‘ ludcxjpGcnæ memor. 

Etpuis apres fut efcric ce qui s’enfuit: ' ^ ■ 

Carolus ix. piifi. & iuftifi. . 

Etau delTous ces vers, : 

». . 

Carolus ad pœnas piger eft , ad præ-* ^ 

miavclox, ^ ^ 

•Qmque dolcc quoties cogitur efle ;l 

ferox. * , 

Au delTus de de tabernacle fut drelTcvrArquitrauqi ; 
Frife,& Corniche d’elegante façon & beauté. ‘ * . 

A collé dextre d’iceluy fut portrait vn Empereur ' 

coronné de Laurier , donnant du doigt dans l’oeil 

.. — 




I 

jfvnSenatcufjOU PhiIo(c)phc,& au de^Ibus fût efcticè 
ÔllcrcOICDCC. 
ti 

* Caroliis N, A. Alexander Seuerus 
^ Imperator efl: , Caue tibi ludcx à 
V digito. 

■ Aufcncftrccoftc fut rcprcfcntcvn Roy ayant va 
dil arrache, tenant fa main fur lelpaullc dVn iou- 
i^nccau de bonne grace,accouftrc à l’antiquc,&bor- 
^e: & au deflus de leurs chefs vne Table d’attente 
contenant CCS mots. 




V : -'m. 


Carolus Zaleuco melior , iuftus Lc- 
giflaror,piufque parer. 

. r;Pourfuiuant en apres fa Maieftc trefehredienne le 
progrès de Ton entree, ellearriuaau Porc de S. Paul, 
auquel fut bady vnTheatreà double edagefoudenu 
de quatre colomnes,le premier edage ayant au droit 
milieu vn tableau , auquel fut ponraic vn Monarque 
de belle dature coronné d’vn chappeau d’Oliuc,aisis 
fùtCon throne Royal efleué fur quatre degrez, ôc te- 
üâBtvn Globe Spherique couuerc de fa main dextre. 
Cà"&’là furent ragez les ibldats & guerriers de fà corô 
pa^nic , cous portans rameaux d’Oliue, 5c vn au mi- 
tieu d’iceux ployant legenoil, &receuantdelamain 
iucfic Monarque vn eferiteau dont la teneur s’enfuit. 


’JBdi<5lumvt defcribcreturvniucrfüs 


& 


orbis. 


Etau 
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Etau defibuc de ce diâoti fur pofe vn efaie difant: 

Carolus fe fuorum orbi dcdicauir, 
fibi eripuit. 

Dans ce tabernacle fut pofee vhc vierge d’elegantc 
beaurCjVeftuc de Satin iaune, & ayant fon ocCoudre- 
ment femc de mains peintes au naturd,& fon attour 
bien riche , & à mode de Nymphe, diapré de car- 
<juans, perles & pierres precieules d’exquile valeur. 
Icelle tenoit en maindextre vn rameau d’Oliue, & 
en la feneftre le Caducee de Mercure. 

Au cofté dextre de ce tabernacle fut portraitc vné 
Nymphe belle à merueilles ,ferrant*fa bouche du 
doigt indice de fa feneftre , & furmarchant vri vieil- 
lard hy deux & rechigne , duquel elle perçoit la lan- 
gue auec vn poinçon : au'deftous duquel fut cf^tt ^ 

Volo faccrcjinalè dicerc negueo.. 

Au feneftre futreprefentevn Philofbphc presdVn 
Chafteau ruine, monftrât du doigt indice de fà majn 
dextre vn Oyfèau de proyc qui afiolle vers luy , & te-, 
nanten la feneftre vn petit Oyfellet. Au dcHus d’içç- 
luy fut efcric ce qui s’enfuit: 

Xenocrares. Non oporccc (uppli- 
ccm prodere. 


Au def 


; AudclTous furcfcrii: 


- Garolus ad hominespacifîcus magis. 

Apres que le Roy eut deleâc Tes yeux en ceft ob- 
pa(Ta outre iufques au porc de fai ne Eloy , en la 
place auquel fe prefenta vn Théâtre cflcüc, foudenu 
par quatre colomnes. En l’enFonccurc ou profon- 
deur d’iccluy fuepofe vnTableau grand, auquel fut 
porrraitvn jeune Roy coronné, frcdônant mignon- 
Bcment vn Leuch,&: furmarchanc vn vieillard difgra- 
aiéquirenoicalTezrechinémenc vn Leuth duquel il 
rompoic les cordes:fai(ànc,au rcHejpircüfe grimace. 

• près du Monarque mélodieux futpofee vne Ruche 
if Abeilles coronnee.defquclles Abeilles l’vne yflue, 
-^îfenuoloit vers luy . Dans ledit Theatre fut afsife vne 
^vierge,douecde lalplendcurd’vne beauté admirable, 
sortant riche atcour de Nymphe, & de beauté inex- 
«plicable,au re(le,vc(lue de Surcot de drapd’Or,& 
9^ne Cotte de Satin cramoily femé de Colombes 
^cûees d’Argentporcraitesaavif,lcanten chaire rU 
chemet tapillee:& portoic en fadextre le Lys Royal. 

- MaicRé ayant eu lecontentemct de ce fpcéla- 
icÊçl’âchcmina outre, iulquesÀia place du Change, 
laquelle luy prefenta.vn Theatre moult eflimable , à 
deqx cftages, efleué fur fon foubaircmenc de bonne 
grâce, & louftcnu parquatroColomncs aucc fes Pil- 
aires , & ca l’cnrbnceure d’iceluy fut veu portrait 
«rtvieillacd accrouppy, ayant Ibn pied attaché d’vnc 
.effi; , A: clleiuat. ù face vers vn perfonnage veftu à 

iâr E 


mode d’ Apoftre reprcfentant Saint Paul. Ce ftc Leflê 
cftoic tenue par l’Aportrc figure, quiauflîlc conrera- 
ploit ,& autour d’iceluy plufieurs hommes & fera- 
mes accouftrez à l’Antique. Au dclTous fut eferitee 
quifenfuit. 

. toi 

Caroluspiifs.D.PauIumzcIo 

-•b 

Dedans çe Tabernacle fut pofee vnc fille attoar 
‘ nee richement, & vcfiuc de fatin blanc , qui lenoît e 
main vnc Palme verdoyante. if» 


quitur. 


Ce théâtre allez bonne pièce aduifé, le Roy jp6ür- 
fuiuieSc marcha iufqucs au grand Palais , ou fctJtf- 
couurit le Temple des Vertus, fonde. fur vnroc,& 
fouftenu de dix Pillaflres , bafiy ea forme ron^o 
Sphérique, illuftre au dcfliis de fon petit Doihp, 
dans lequel cfloit pofé vn flambeau ; Se le diaplîc- 
ment du dehors de ce Temple fut dilpofé cotMK 
fenfuyt: 

En la porte d’icelny fut portrait vn Ruflictj^ tc- 
nant en main dextrclc mâche d’vn hoyau recoiçMDr, 
& en la feneftre vnc targe faite en Ouallc , en chaînp 
d’Azur.Eniceluy fut peinte vnc telle de Toreau 
fichic à mode deTrophtc d ’inllrumens rulliquc^aq- 
quel fc dcfcouuroyeut deux faux, vn rallcau ôa-'W»? 
faucille inclinez cubas : & vn hoyau, vne bclfc'fc 
vnc fourche à trois dents, l^efleu ânes aii deflus. S^dd- 


relie: ' ' 

^ ^ •- Procul cfte prophani 



Au cofte dextre & en rhcmifphcrc , en IVne des 
' Nichesfutponraitc vnc Nymphe tenant en fes bras 

f vn Cigne , & furmarchant vn Dogue : au deflbus du- 

^ ^ucifutcfcriti 

Inuidus. ^ , 

La féconde en fa Niche tenoit en main dextre vn 
P. Oyfcau allez petit, & fafeneftre etendue , furmar- 
chant vn Lyon:le(^uel au delTous de foy, portoic 
potfr deuife: 


Iracundus. 


La troilîefme en fa Niche auoit fa main efleuee lui 
fz tcftc,& là fencllre eftendue : furmarchât vn Afnc, 
au delTb us duquel eftoitelcrit: 




WT^‘ 

U 




r i tfi 


Incrs, 




Icncllre fofte en fa Niche fût portraite vne 
jfa^é de parure modcHc 6c maintien honorable, te- 
^Ij^'n'Aigncau, &iurmar chant vn Loup, ayant pour 


-âh. 


Falluquc lumcns. 


E a 


•• 


Au rang plus prochain en fa Niche fut reprcfcfr 
tcevne Nymphe icunc & moult bcllc,clpanclant di- 
uerfes fleurs & fruids d ’vn cornet d’abondance» fur- 
marchant vnGrifFon,ayant pour (icuife: 


Auri auidus. 




La fixiemc apparut Nymphe gentille , Sc d’honèk' 
rablc maintien , portant fur fon poing deux Tortc- 
relles,& foulant de Ces pieds vne Cheurc,ayant po^ir 
didon: 

Aniatof. ' 

I 

La fcpticme & dernière fut vne Nymphe portrai- 
te eu fa Niche , tenat en main dextre vn Lefard,ayant 
fous fes pieds vn Porccauiduqucl la deuifl; fut: 


Vino/ûs. 


A 


’ » » 

Au deflbus de la Corniche dudit Dôme furent pp?? ; 
(ces les Armoiries de la Royne mere,& au deflus d’i- 
celle fut veue la Sratue d’vne femme de relief,façç!H- 
nee au vif,enbofIc ronde, grande comme le natu^ 
appuyeefurvnbras,& ayant vne cuiflc efleuec e%ie 
recourbant. Auprès d’elle fur pofe vn Paon,qurdl. 
l’Animal confacrc à luno , & fus icelle fut coucb?^ 
plat vn Hercules qui retoic fa mammelle dextre, 
dcflùs en fon Hemifphcre apparut voufte l’Arc c3?-’ 
0c nomme Iris,vtnbragcant ce délicieux embraflfe- 


rnenr. 




mcnr. A la porte d’iccluy Temple fîiç-cftably vn 
• iouuenccauvcftudcriche parure, lequel prefenca les 
Clefs de la Cité & du Temple Saint au Roy Trefchrc 
llien,aucc maintien dvnc grâce fort agreable:& vnc 
Harangue moult éloquente & diferte. 

• DërrîérècéTenfjplêdcsVertus fût édifiée vire Ga- 
lerie ftîmpitfeulè, donnant actes aà Temple dTîon- 
neur, haut & eminent fondé fur vh Roc, aylt en fon 
* portail vn Lyon afsis en repos, exquifement clabou- 
xé,&rcpre(èntcau naturel:& autour delà figure cTi- 
ccluy façonnée en forme Ouallc , fut eferite vne dc- 
uife de telle teneur: 

Virtutis hîc præmiuni. 

Et au deflbus en vn confolateur dcfouballcmeriti^ 
fut eferit ce mot; 

. Cuftodio. 


- Le cofte dextrè & le feneftre du déuat de ce Ttm-' 
pic magnifique furent enrichis de plufieurs Tables 
dlAttcntc de diuerfes couleurs,les vnes plus amples^ 
Sc les autres moins. Et au premier rang de ces Ta- 
bles , l’cn prefenta vne , en laquelle fut portrait vn 
Roy afsis fus vn Trophée d’Armes , tenant en main 
dextre vn Serpent,lequel il aduifoit fermemcnt,& au 
' dtilus de luy vn Aigle coronne. Au delTus du botd 
ipurré enuironnoic celle Table,fut eferit: 

. Prudenti.. 

■i ^ * - 
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£c au dedbosJ 

‘ ' ' •' ] 

^ Carolo. / 

Au fécond rang fut vcu en vne Table d’Attcnte le 
Caducee de Mèrcure coronnc, vn V aiilcau ardantà 
coftc feneftre,& vn autre plein d’Eau,à la dextre. Fu- 
rent veuz auflî d’vne part Elefans fortir & croiftre, 
& de iautrc fe perdre ôc defcroiftre : Et au dcITus £iC; 
cfait: 

Pacifico. ' ^ 

Et au deflbuz, . 4 

Carolo, 

Au troificme fut portraitc en T able d’A ttente vnc 
Cigongne entre deux Cornets d abondance , du mi-» 
lien dcfouelz f'efleuoit dVne part vn Rameau de Pal- 
me Pinclinant à dextre, & de l’autre vn Rameau de 
Laurier f inclinant à feneftre. Au bord de dciliisfiic 
claie: 

Pio. 

Et au dcflbuz, ‘ , * . , , 

Carolo. . 

Au qnatrierme rang fus vn foulîairement ftit por- 


- iriittvnetfpce (buftenat vncs Balances, & furie co- 

* fiédcxtrcdc la croifcc dcfdiccs Balances,fuc portraic 
VQ Serpent, & fur IclèncBre vn Ai^nau:& auder- 

• «ère vn Plat.Au bord de dciitts fut elcrit; 


Paçifico. 

£c en celuy de dellbuz: 

' Clcmcnri. 


' "i*" ^ 

• t ^ , -i 


En rArquirraue 'flir pofe vn Tableau contenant 
i|iluficurs caraderes hiéroglyphiques , d ’oblcure in- 
fclligcncc,& riches à mcrueilies : auec Tes PillallfêSÿ 
; JBafe & Chapiteaux. 


f 


Au frontifpicc furent polces les Armoiries du Roy,’ 
Sc au dclTIis du Temple eflcucc la flatuc de Hercules 
route de relief, en grade bolTe ronde eftoff*ce,& colo- 
rée au naturel: tenant le bout & extrémité de fa MaC* 
^ inclinée à terre, & en fa main dextrevn Serpent. 

^ Ce fpcéf acle aflez confidcrc , ùl Maicftc Trelchre- 
jfj^cnne palTa outre iufques au Portail de Saint lean, 
“ Jcqucl fut fouRcnu dc'quatre colomncs ,aBàuoir 
à dcxtre,&: deux à renc(lre,deBn marbre blanc, 
Abolie rondc,cntrclafl'ec5dc Rameaux d’Qliue,aucc 
leurs balTes, & Chapiteaux fort bien enrichis, 5c de 
^lle mefure : Icfquellcsfouftcnoycnc vn auancemet 
^lus que leur portail , auquel cRoit leur Arquitraue^ 
ôc Cornichè fort belles , & enrichies d’Or Qç 
: I.' - - - - d’Azut 


d’A;zur. En l’cnfonccurc de dedans , au derrière des 
Colomncs,&: pour enrichilTcmccdcs Pillaftrcs,y eut 
vqe Crotcfque à mode d’Antique, dont lefondsci- 
ftôit d’vn fin Azur , & le relief en mode d’orfcuie- 
rie,auec la deuife du Roy Trefchrcftien. 

Au dclTus de la Corniche de rauancement cftoit 
fupportc vn Arquirraue, frife, & Corniche d’iceluy 
fort grand, & enrichy , trauerfant la moytic dudit 
Portail, & aux deux coftez de la frife rrauerfante , fu- 
rent portraites les Armoiries de Mcflîeurslcs Côtes 
de faint Ican , & au milieu de ladite frife pofee vnc 
table d’Attcnte: en bquellc furent eferits les vers 
fuyuans: : 

Qupdfurgat toto rediuiiuEccIefiar 
Regno, 

HocPictatecuajIufticiaquefàcis* ' 

Aucofté dcîxtre dudit Portail futportrait, Piefe 
en fa Niche, tenant en main dextre vn Calice, & vnc 
'Hoftie deflus : & vn cœur flamboyant à l’eftomach, 

du eofte feneftre apparutduftice veftue en Nyrti- 
phe, -portant fon efpee , en main dexire , & fes balan- 
ces en fenertre, le tout enrichy auçc leurs Niches & 
Pillaftres félon l’ordre Ionique. ; 

An frontilpicc fut portrait vn Roy qui tendoit les 
deuxmains,& releuoit vnc femme reprefentat Reür 
^on.:dc Pieté & Lufticod’vnc & d’autrepart ,qui lujt 

tcndoycnc 



Carolo ix.GalI.RcgijOpt.Principi, 
Il Ecclefîa Lugd., P. 


r. 


^'*ïludcflus amortiflemcnt dudît Fronri(pîcc fu- 

rent pofccs les Armoiries du Roy noftre Sire, celles 


; de la Roy ne mere à flanc feneflre , & à dextre : celles 
dcMonfeigneuile Duc d'Orléans. 


• ’ • 

*Âu dedans de la voufte dudit Portail furent pofees 
2 code feneflre les Armoiries du Roy nollrc Sire, & 
au 4cxtre vis à vis, celles de Monfeigneur le Duc . 
^ÇÀleans , & au bouc ôc extrémité de ladite voufle 
cVnés de Madame la Rôyne raere à feneflre, & celles 


dcKionfeigneur le Duc d'Anjou à dextre. En l'entrc- 
dëui des Elcuffons du codé dextre, furent eferites en 


Table d*Attcntc,ccs paroles; 

m 

‘l’DD. ED VET. HER. 

^ , • 

Etau deflbus CCS. vers. 


•/ 


Gallica quàm magnis fîne Régna in- 
V^i^nixa colonis, 

: Prodûc hæc oculis (Icmatahina tuis. 



I 


ce qui s’enfuit: 

R. Catharinæ Regis M. 



Et au dcflbusccsvcrs, 

• $* 

1 * 

Quod vigeant domito Pax & Con- • 
‘cordia belle, - ■ 

Debenc confiliis fecula noftra tuîs. r j 

Ce fpetflacle de beauté non vulgaire fut ententüie^ ■ 
ment contemplé par le Roy Trefchrefticn, lequel ea *i 
lin s’achemina iufques au Temple de Saint Icanjau : 
Portail duquel au lieu plus haut &: cminent, & enja 
pointe du frontifpice furent pofees les Armoiries de* 
fàMaiellé, 5cplus bas celles de Madame laRoyneft ; 
mere , & encor au delTous d’icelles , les Armoiries de 7 
Monfieur le Duc d’Orléans à feneftre, & celles de- ^ 
Monfeigneur le Duc d’Aniou à flanc dextre. i 

Plus bas furent pofees celles de Monfeigneur le • 
( Duc de Nemours Lieutenant pour fa Maièfte au Pays 

du Lyonnois à feneftre , &c celles de Monfeignçur lê 
Marefchâl de Vicillc-vülc à dextre. ' ^ 

• • • -1 

' Au portail bas,& au pilier qui feparc les deux poiv ji 
tes de la grande entrée dudit Temple furent pofees :j 
les Armoiries Royalles, fouftenucs par deux Anges: ;; 

&T au bas fut mife la deuife fiiyuante. yn DttUtvn , 
VM Ftfv, Au deflbus d’icellcs fut cftablie vnc 

Table 

. . V 

J 


1 


V3L 


bi 


Table d Attente , en laquelle furent empraînts ces 
Caradercs, 

Carol. ix. Gall. Rcg. C. 

Et au dedbus les vers (ùiuans. 


SiCi 


i 

Ne plurcs Leges quàm Reges GalJia 
habercr, 

Ecee duae Loges Lex fit vt vna , fiicis. 


. Aflâncfêneftrefiit pofcevneTablcd'attente, Se 
en icelle clcrit ce qui s*enruir. 


Cacbarinæ M. Reginæ pacificat. 

Et au deflous furent eferits les vers lùiuans. 


Tu vita Régi partu,tu feeptra dedifti 
Confiliorpopulis das pietate fidetnJ 


Jf Au cofte dextre en Table d attente fut empraint 
V • ce qui s'enfuit. • * 

M é. ' 

’ E. DVARET. R. FERA. 


EtaudefTouslcsversfuiuans. ’ 

Poft Solem & Lunam . fi ouïs duo 


Adfcrat , his neqiicunc fplcndidiora 
dari. 

Au Paruis de l’Eglifc Archiépifiropalc laMajeflc 
du Roy Trcfchrcfticn fut rcccuc en toute humilité 
de Melsieurs les Contes,auec les ceremonies accou- 
ftumcesjpuis ladite Maiedc introduite en ladite Eglir* 
fc furent rendues grâces au Dieu Tôut-puillant,la fa- 
ueur duquel fut implorée pour la conicruationdcla 
profperitc. De là le Roy s’achemina à la maifon 
Archiepifcopale , au Portail de laquelle furent veucs 
les Armoiries de la Maiefté , 5cau dedbus celles dà 
Madame la Roync merc , & de Monfeigneur le Rc- 
ucrendîfsime Cardinal dcFerrare: &futreccuauec 
telle magnificence que la grandeur mérité. 

Ayans tlTcz fufHfammcnt( comme il nousfem- 
ble ) traite le difeours du Triomphe terreftre, hono- 
rant la venue de no lire Roy Trcfchrcfticn , la raifon 
veut bien que nous parlions de ce. qui le palTa fur la 
Saône dcliciéufe, à l’exaltation dcTcxccllence de 1^ 
Maiefté. Pourcc noftre Hiftoirc public que fur co 
flenuc gracieux fut édifice vnc Gaîiottc de grandeur 
infigne, faite à mode de Galcace , ayant là proue fort 
enrichie, 6c aufsi f^Pouppc conftruiélc par vnc frife 
depeinte, 6c au delTus des Baüuftrcs compofees à mo- 
de de Galeries , pour le fiege du Pilot<jui gouucrnoit 
l’Artimon d’icclle. Auprès de ladite Pouppe couucr- 
tc d’vn fin taffetas blanc & bleu , fut pôle vn riche 


guidon, Ôc tout le corps dudit Vaificau couuert de 
plulleurs Banderolles de fin Taffetas violet ôc incar* 
nat. Au corps de ladite grande Galiotte furent efla* 
b lis plufieurs Bancs auec leurs Rames fort bien conw 
pafTees propices au nauigage : Sc icelles munies de 
Galiots tort adextres , vcltus de fin Drap rouge, aueC 
leurs Nochers , Pilots 3c Coududeurs accorts. 

Encor , pour accroiffement de magnificence fût 
veuc ondoyer fur le mefme fleuue vnc Galiotte de 
moindre caly bre, exccllentcmcnt belle , compofee à 
mode de Galcace^ voueeà Madame la Roy ne , mere 
du Roy trefchreflien , ayat fa Pouppe edihec par vnc 
fi:ircdepeinte,& au deffus des Balluflres compofees k 
niôdc de Çalcnes , couuerte de fin Taffetas olanc 3c 
bleu , 3c en icelle le fiege du Pilot qui conduifbit ce 
Vaificau. Au milieu dudit Vaiflèau futveucvne Salle 
edifiee en faillie du corps de ce Bafleau , enuiron vn 
pied pour le fuppprt 3c foubiircmcncd’kelie. 

Au deflus furet baflies à fianc dextre cinq Niches 
pour fencflragcs,6cautantau feneflre:auec leurs Pii* 
laflrcs Chappioeau, Arquitraue,Confolateur & Cor* 
niche:dcfquclles TArc efloit entrerompu par vne Fri* 
Te, Arquitraue,pctite Frifc, & Cornichede toutjpetir, 
difperfant ladite fenefi re qui s'entrouuroit àgt^auec 
l'Arc de la Niche eff offe de voirre blanc. 

. Dans le corps du mefme Vaifïcau fut veu vn Por* 

.-•Il -I. r. \ rr . 




tîtes Niches aucc leurs trauerfiers fufHirs : au reftè," 
compofee en mcfme ordre, ôc diapré de mefme At- 
chiceâure & omacurc, tant en dedans qu*en dehors. 

Audeflus du Portail regardant la Proue fut veuvn 
frontifpice auec fon Arquicraue, Frife & Corniche 
fore enrichie, ôc dedans ledit frontHpicc eferiteequi 
s’enfuit: 

R. Vircuti Catharinæ. * 

T • 

Sus l’autre Portail, de mefme. ’ 

Etau dedans de ladite Salle furent eflablis & or* 
donnez cinq fîeges de chacun coflé, ayans pourap> 
puis leurs Confolatcurs. Au defTus defHits Pillaftrcs 
& Niche en dedans , fut veuë vnc Frife en champ 
Blcu,à l’entour de laquelle commençant au Portail 
de la Proue, furent eferits ces vers. 

V 

si Je Jiy^ O* i f w fermé Nature 

^uctmùle de fin mieux mm treJ^ran J eft^denne^ 

Charles !^y fi parfaitl fiU de poyne tant pure: 

J)e vertu Catharsne henneur au Monde efi ne, 

,yfu Monde C^age d'or Charles a retournéy 
Charles £ honneur du Monde ejl de U f^ertu né. 

Pour la couuerturc de ladite Salle fut édifiée vnc 
voufte enrichie au dedans de Compartiraens , afla- 
uoir de rofes efïcuccs d’Or &: d’Argét en champ d’A- 
2ur:& le Toiët fut couucrt de fin Eftain argenté,ver- 

• nific. 


Biffé, & peint à mode d’Efcaillcs pour conièruation 

:uc * 


dqdic vaiiFeau. En la proue de celte Galeotte fiic cF> 
Icucc de relief à bolïc rôde vne Lyonne moitié PoiA 
Ibûjfailàntle bouc de ladite Proue, cmbralïànt icelle 
de fes pactcs:&tanc du Hanc de Proue que de Pouppe 
ordonnez les bacs des Galiocs auec leurs rames dcx« 
trement agencées. Encor fut veu vn autre vaifleau 
grand & fort bien côpalle au Calybre de fon Archi- 
tecture fait à mode de Galcace, Dans ces VailTcaux 
tant durant Tentrec de fa Maiellc , que depuis , furent 


faits plufieurs palTetcmps & en iceux fadite Maiedé 
:1a * 


auec fa fuitte Roy aile fouucnt s’eft recrcce lùr Iclchî- 
nedela Saône fommcillante, voyant furlefoirvne 
infinité de fufees defloger accorcement, & esleuecs 
en l’air , perdre leur force auec vn bruit de tresbonne 
grâce. Pareillement fur vn autre grand nombre de 
Barques furent veuz les Gens de Riuiere ioudans 
auec leurs Efeus & Lances marinière s,qui donnèrent 
fort agréable délectation aux yeux de Ûl Maicdé. 


Voila donc ( Amys Ledteurs) ce que nous auons 
peu recueillir de la magnificence de l’Entree Royallc 
cûfaVilIcde Lyon,vous fuppliant prendre en grc no^ 
dre Labeur & diligence. A Dieu, 


permit 4 Màturin Brtmüt Lthraire faire imprimer 
et frejint Dtfeours de f Entrée dh en fi faille de 

f Paiii le fèiz terne itnt de luinr ik6 a* 



